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Les parties de boxe à Lévis
Quatre parties de boxe out cu

lieu, à Lévis, à la salle Thivierge,

hier solr. M. Wilfrid Thivierge
a pris l'initiative de ce mouve-

ment sportif et il a eu l'appui et
de l'encouragement de la purt du
publie. Hier soir, cependant, il
8 eu quelques désappointements
alors que les batailles n'ont pas
été de longue durée et n'ont pas
été ce que l'on s'attendait.
Dans une première reucontre

on a vu une’ bataille royale, suit
quatre jeunes hommes aux prises

dans l'arène. Le vainqueur de-
Vait être celui qui resterait le der-
nier debout. Aucun de ces bo-
xeurs n'avaiont d’adversaires ap
titrds, et dés que 1’un d'eux tom
bait sur le matelas, il devait sor-
tir de l’arène.

Le spectacle a offert un certain
intérêt en ce sens que l’on a vu
un des combattants, alors qu’il
portait un coup violent à son ad-
versaire en recevoir lui-même un
non moins dur qui l’étendait sur
le matelas. Peu après un autre

DANS LEVIS + |
combat aprèe quelques rondes
seulement et après avoir reçu une
dure leçon, en ce sens qu’il lui fut
porté des coups sérieux à la figu-
re.

Quand la partie fut abandonnée,
le soldat Reid, ayant été mis livrs
de combat, ce dernier avait Ia fi.
gure toute ensanglantée.

Dane la troisième bataille, on
vit Dan Chrétien de Trois-Riviè-

res, et Kid Demers de Québec.
Celui qui fit le choix de Chrétien
et la rencontre aved
Demers n'a évidemment pas re-
gardé à la pesanteur de celui

qu’il amenait. Nous ne les avons
pus pesés mais ui le coup d'oeil

compte pour quelque chose, nous
pouvons dire que Chrétien pesait
plus que Demers et plusieurs li
vres. Demers a été mis hors de
combat. Les coups de Chrétien
portaient durement et Demers
fut à même de le constater.

La dernière bataille conasti-
tuait l'attraction principale, mais
cette attracion ne fut pas de lon.

 
passait pardessus le dos d'un ad- gue durée. Elle mettait en face
versaire et tombaut à son tour!l’un de l'autre Demers de Trois-
dut se retirer. Il ne restait alors‘ Rivières ct Patsy Dillon de She: |Pouliot témoignait, fut mainte-
que deux combattans. La lutte
commençait à se faire chaude/8Voir offert de l'intérêt dut mal- Plus tard, l'avocat de l’accusë

quand l’un des deux, Lemieux,
donnait à Giguère un croc en
jambe et l’étendait sur le mate-
las. Le croc en jambe fut si bien

donné et porté si bien à propos
que toute l'assistance éclata en

fou rire. Cependant Giguüre,

pour le manquement aux règle-
ments de «on adversaire, obtint la

—vietaite.… ee
La seconde bataille mit aux

prises un jeune lévisien du nom
de Paul Gagné avec un soldat de
In Citadelle, à Québec, le soldat
Reid. Celui-ei fut mis hors de

—an

"accident fatal
Un convoi tus trois personnes

alors qu'elles travermient la
voie ferrée en voiture, à Lace
die, P. Q.

 

Montréal, 11—Un homme, son
épouse et leur fille de huit ans ont/
êté fatalement frappés, hier ma-
tin, au passage à niveau de l’A-
cadie, sur la voie du Pacifique
Canadien lorsque le véhicule dans
lequel ils voyageaient a été frap-
pé par la locomotive de l'express
Sherbrooke-Montréal qui se diri-
geait vers l’est.

Les victimes ont été projetées
dans l'air, pour retomber à plus

»de cinquante pieds plus loin. Le
cheval a été tué et la voiture mi-
se en pièces.

Les victimes sont M. Richard
Hart, 50 ans, de St-Blaise, Mme
Hart, 40 aus, et Cladys Hart, 8
ans. Le père ct la mère sont
mortsstr le coup. L’enfant re-
cueilit-vivant est décédé dans la
soirée, à Yhôpital Royal Victoria,
ici. - +

——

PetitesAnnonce
A VENURE OU A LOUER
Magnifique résidence, côté nord

‘te 1a rae Fraxer, 17 appartements,
-hauffage- centual, électricité, ga-
rnge et -hangar. d'adresser à M
rne , Lévis. J.N.O.

 ALOUER
Deux ou trois appartements

aves

usage du bain. S'adresser à A. G.
meublés, chauffés, éclairés,

brooke. Cette bataille après

heureusement être abandonnée,
Patsy Dillon a’étant foulé un
pouce.

Un médecin fut appelé et exa-
mina Dillon et déclara que celui-
ci ne pouvait continuer la ba-

Un accident a'est produit, à

Lauzon, ces jours-ci, alors qu'un
homme du nom de Gosselin, em-
ployé pour la Commission du Ha-
vre de Québec, en qualité de gar
‘dien aû quai, à Indian Cove, est

tombé entre des parements du
quai. M. Gossélin a été secouru
par des
près de là en bateau.

du secours, lança plusieurs ap-
pels au secours. Dans la chute
qu’il fit il reçut des blessures qui
nécessitèrent som transport A
l’Hôtel-Dieu de Lévis,

Les Commissaires qui seraiënt
élus.

-

Une séance de la Commission
Scolaire, 4 Bienville, sera tenue,
ce soir. On élirait comme com-
missaires, avons-nous entendu di-
re, MM. Georges Tardif et Gas-
ton Kessy, Ceux-ci remplace-
raient MM. Romuald Bernier et
Joseph Moreau, démissionnaires.
Sorti de l'Hôtel-Dieu

Le constable Adélard Morin,
qui était à l’Hôtel-Dieu de cette
ville, depuis quelque temps pour
y subir une opération chirurgica-
le, soit l'enlèvement d’une tu-
meur, sur les intestins, en est sor-
ti, hier, parfaitement rétabli.

L'opération qui a très bien
réussi a été pratiquée par les
Drs Alfred et Roméo Roy.

Avant longtemps le constable
Morin pourra reprendre ses fonc-

tions

Nos coureurs à Lévis

La course de quatre milles et
demi, à pieds, pour le champion-
nat de Lévis, aura lieu dimani:he
prochain, le 14 mai. Trois concur-
vents sont inscrits. Ce sor! Er.
nest Duman, le champion uctuel,
Joxeph Mariage, défait l’an der-
nier par Dumas et Ernest Bilo- No. 4 rue Lefrançois. deau. Les athldtes partiront.de la

- 1 gum, [cOte Bennett à quatre heures,
pour Lévis, En 1921, le jeune Du-

— mas a gagné cette course en cou-

ON DEMANDE vrant lebdistance en vingt-deux

On demande immédiatement minutes. Dimanche, le juge du

wpe servante, N'adresser à Mme départ sera M°P, Marands. Le

Lugion Thibault, 93, Côte du Pas- À
sage, Lévis. » comme juge. +

+

    

LEYN TASOHRRBAU AU 3

Le défenseur de Litfle George,
Me Alleyn Taschereau, C.R., a
remporté une belle victoire léga-
le hiev après-midi, aux Assises
Criminelles, alors que son -objee-
tion à été maintenue par l'honora-
ble juge Monet, Le président du

tribunal a fait les intéressantes
remarques que nous publions plus

bas, Me Tascherean s'opposait,

comme nous l'avons relaté, hier,
À ce que la Couronne fusse pron
ver par des témoins que les trois

compagnons avec lesquels Little
George fut vu, Big Mike, George
Morari et Nick Debeka, avaient
été condamnés à l'échafaud pour
le meurtre dont il est lui-même
aceusé. Cette objection de M.

Taschereau, soulevée une premid-
re fois alors que M. Alphonse

nue par l'honorable juge Monet.

eut l’occasion de la répéter, pen-
dant le témoignage de Kolikoski,
mais cette fois-ci, le président du

tribunal n’osa pas se prononcer
tout de suite et réserva sa déci-
sionà hier matin.

Dès hier matin, en effet, l'ho-
taille. M n’y" eut sueune déci- norable juge Monet était prêt à sel mande pouf un procès faite par
son. * (prononcer. Mais Me Aimé Mar- jan jeune, hécime, condamné, |

L oo. ret. Eos 1600 Fed, CIE, vu des sitiduly pide de 16, à 16eobo
Un accident à Leusen procureur général, se leva et cita[nitencier. Je présidais moi-même

quelques autorités à l'appui den
prétentions de la Courenne. Il
déclara que le but de la couronne
était de relier, par une preuve de
circonstance, les agissements de

l’aceusé avec ceux qui ont déjà
été convaineus du crime, ou, en

Aux Assises
Criminelles

 

LE JUGE MOMET MAINTIENT L'OBJB@TION DE MTRE AL

GB. — LA COURONNE DEVRA F.
VE, EN JUSTIOR POUR L'ACOURE. *— UNE VICTOIRE

*  LEGALE POUR L'AVOCAT DR LA DEFENSE.
Lo]

   
de Quebec

e PROCEN DB LITTLE GEOR-
TOUTE SA PREU-

droit de peoduire ces dépositions,
on a enco®¢ moins le droit de pro.
duire le verdict qui en est le ré-
sultat immédiat.

“‘Raisonñons par analogie. Sup-
posons qu’une action en sépara-
tion de osrps est prise par unc
femme oujun mari contre son con-
joint qui‘aurait tenté de l’em-
ipoisonner. Cette tentative se.
rait une difense criminelle. Natu-
rellement, tu jugement intervien-
«Fait, ordonnant lu séparation de
corps. Bupposos également qu'u-
ne plainte est portée contre le
conjoint … evupable : la Couronne
sarait-elle le droit de produire
devant la ‘eour criminelle le juge-
ment pour prouver la tentative
de meurtre de l'accusé ? Assuré-

ment non, ot aucün avocat ne

peut prétemire cela.

“La production du verdict in-
diquerait, am moins dans l’esprit
des jurés, Que les accusés sont

infailliblement coupables. Je ne

suis plus aupxi certain que je l’&-
tais par le passé qu’un verdict
peut être considéré comme une
vérité absolpe. J'ai devant moi
actuellement: à Montréal, une de-

les assisca, lors de ec procès, et
le verdiet qui fut rendu était ab-

solument conforme à la preuve,
faite par deux témoins affirma-
tifs. Or, voici que le frère de ce-
lui qui avait été condamné et qui d’autres termes, pour établir une

gens qui se.trouvaient circonstance de temps, de lieu et! me déclarer, avec son avocat.
de compagnons, toute cette pren-!

ve n'enlevant aueun droit à lu
M. Gosselin avant de recevoir|défense, Puis, il affirma que eet- Sime qu'il n's pas commis

tequestion du verdict n’uvait ja-
mais été soumise aux tribunaux
d'appel, que dans le premier pro-
cds de l’accuné cette preuve avait
été permise et faite parce qu'elle
était présumée légale, et, enfin.
que ni l'objection était maintenue
il serait nécessaire dorénavant de
recommencer le procès de chacun
des accusés qui, en vertu de l'ar-
ticle 69 du code criminel, so.
raient toux coupables au même
degré que celui qui a commis le

crime, du moment qu'on a la ve
rité légale. qu'ils out été compli-
ces non seulement avant, mais

après le fait.
L'honorable juge Monet décla-

ra alora que bien qu'il fut prêt
à rendre tout de suite sa décision,
il aimait mieux étudier les nou-
veaux points soulevés par Me
Marchand et remit, en coiméquen-
ce, cette décision à l'audience de
l’après-midi. :
A 2.15 heures, hier aprèemidi-

l'hon. juge Monet montait sur le
banc et exposait ainsi son point
de vue :

La question qu'on vient de sou-
lever est très importante. Elle a
pour but de démontrer aux ju
rés que les accusés trouvés cou-
pables avant celui-ci étaient des
meurtriers, et que si lan Couronne
prouve que l'accusé, actuellement
devant la cour, a été trouvé en
compagnie de ces meurtriers, ce-
la peut constituer une présomp-
tion de cuipabilité.

“Si le verdict était produit,
alors que les témoins, dont les dé-
positions n’ont pas été données,
ne sout pas interrogés aujour-
d'hui afin de permettre à l'accusé
de les contre-interroger, il conati-
tuerait.une preuve “ex parte’ au
détriment de l'accusé. Il est bien

est en même temps le. vrai coupa-
bla est pris de remords et vient

que son frère est innocent ct qu’il
ne veut plus lui laisser expier le

Le
frère du détenu s'est livré et la
“our tevra considérer si oui ou
non on doit accorder un procès

au véritable coupable. Je donne
cet exemple pour démontrer
qu’un verdict, d'après moi, ne
peut pas faire une preuve abso-
lue et que dans tout ‘‘nouvean
procès’', la couronne doit prou-
ver sa cause teut comme si le pro-
eds commençait pour la première
foi, La Couronne ne peut d'ail-
leurs s’en plaindre, car elle a à
sa disposition les témoins qu’elle
avrit lors du premier procès.
Qu'elle les fasse maintenant en.
tendre, et cela aura le mérite de
permettre à l’accusé de savoir
exoctement ce qu’on prouve con-

TIDIEN
PARLEMENT FRDERAL

 

Représentation
proportionnelle

Un petit débat à la Chambre des
Communes sur cette question—
M. King en faveur d'un systè-
me propre à rendre le parle-
meut plus représentatif.
 

Ottawa, 11—La question de la
représentation proportionnelle a

été soulevée devant la Chambre
des Communes, hier après-midi,

lorsque le député progressiste de
Brant, Ont, M. W..C. Good, a
introduit une résolution deman-
dant, en résumé, les deux choses

qui suivent :

A.—L’adoption du vote alter-
natif duns les divisions représen-
tées par un seul député, où il y a
plus de deux candidate en pré-
sence ;

B.—La formation d'une ou plu-
sieurs divisions représentées par
par plusieurs députés, dans le but
de démontrer le fonctionnement
et les effets du véritable système
de la représentation proportion-
nelle.

M. Good a cherché à établir que
les résultats des récèutes élections
ont prouvé parfois l’existence de
sérieuses anomalies dans notre
système électoral. Il à prétendu
que dans certains cas des candi-
dats ont été élus, qui n’avaient
À leur crédit qu’un peu plus que
le tiers des votes enregistrés.

 

|
Conference
Economique

de Genes
La réponse des Russes aujour-
d'hui—Mais Tohitoherine l'a
modifiée, en vue de plaire à tous
les Alliés.

ET LA CLAUSE 7 ?

Gênes, 11.—La conférence éco-
nomique ne pourra certainement

pas vivre beaucoup de jours aux
si exvitants que ceux dont elle
à fait l'expérience lors de la pré
paration du memorandum allié
aux Rusics et des rumeurs qui

ont cireulé relativement À la ré

ponse de la délégation soviétique,
qui a été attendue fébrilement
durant trois jours et qui n'a pas
été présentée hier, contrairemerr
À ce qu’on espérait,

La grande question que l'on se
pose actuellement est celle-ci
“Quelle sera l'attitude des Rux-
seu À l'égard de la propricté
étrangère en Russie, propriété
qui a été nationalisée par le gou-
vernement soviétique 1°’

La clause 7 du memorandum u
été faite et refaite de manidve

À rencontrer lex objections soulr
vées par ls France et lu Bel-i
que. La Belgique a finalement
refusé son approbation, et L
France n'a uvcordé lu sic eo
qu’avee certaines réserves,

Tous les efforts ont été faits 
M. Léon-J. Laduer, conserva-

teur, de Vancouver-Sud, a laissé
entendre clairement qu’il ne ve
Fait pas lez choses sous le méme
aust. ab quo, pour Jui, lu-vopet-]
sentation praportiennelle aurait
pour effet d’uccorder la représen-
tation aux groupements populai.!
res, “et”, dit-il, ‘‘où le système
des groupes prévaut, les gouver-
nements les plus solides finissent!
par tomber.’

“Le véritable objet," dit & son
tour,l'honorable M. T,-A. ‘Orerar,'
chef des progresaistes, ‘cle In re-
présentation proportionnelle est
d'assurer la représentation aussi:
fidèle que possible de la volonté
Populaire,”

La résolution introduite par M.
Good à aussi rencontré l'appui
de l'honorable W.-L, MacKenzie,
King, premier ministre. “Tout |
système propre à reudre le parle-
ment plus représentatif,” affirma
le chef libéral, ‘‘est de nature à
servir la cause du bon gouverne
ment.” ’

Les débats furent ajournés sur
proposition de l'honorable Char-
les Mareil, député libéral de Bo-
naventure,

n
e
e

{rman

L'HON. M. PERRON

A VICTORIA
— 

tre lui et pouvoir y faire face.
‘’Pour toutes ces raisons,

muintiens l'objeetion faite
l’a ‘ocat de lu défense,‘

je
par

jupe Monet enlève à la Couronne
la partic la plus importante de
sa preuve. Elle avait été permise
ps. sir Francois Lemieux, au deg:

nier procès de Little George. ce

qu augmentait d'autant l'intérêt
qu'on attachait à la décision de
l'honorable juge Monet. Ce der-
nier à déclaré, hier laprès-znidi,
quc'était la première fois qu’il
avuit à résoudre une question de
ce genre et qu’il la trouvait d'une
extrême importance

Ja décision du président du
tribunal rendue, la Couronne fir
revenir le témoin Kolikoski qu
ne fit qu’examiner et vérifier cer-
taines photographies de Nick De-
beka et de George Morari. Après
lui, la Cour ceutendit m: dame
Emilia Prentaviteh, qui r-conte
son voyage de Montréal à Kéno-
gemi au cours duquel elle eut

l'occasion de rencontrer l'accusé  entendu que la-loi ne permet pas
de produire les dépositions don-

pompier Alphonse Dion agira|nées lors du procès des autres ac-!ony Me Taseherean, elldéclara
vatte À is prge 4 . pre depuis 25 aus.cusés. Or, puisqu'on n’a pas le

.
.

en compagnie de Big Mike, Mora-
vi et Debeka. Transque tionnée

Montréal. 1t.—l’hon. M. 1.4,
Perron C.-R. ministre de la Voi-
tie, axnixtera (rés probablement  Jau grand congoa des Honnex, à répondre au memorandum, nj

Cette décision de l'honorablef Routes, à Victoria, Cohnubie An:(* Ivaisté sur le fait qu'un tel dé-
laine. le mois prochain. La toi
Perron, pour lex véhicules-mo-}
teurs, passé A la dernidre session
de Québec, vient d'tre adaptée
pur deux gouvernements ces
Etuts-Cnis.

-——

DEPUTE DEPUIS 25 ANS
|

 

Le ministre de la Ranté et du
Rétablissement Civil des Baldats,

l'hon. docteur Héland, célèbre au ,
jourd’bui le vingt-cinquième an.’
uiversaire de son entrée duns Ja!
politique active. C'est le 11 mai,
1807 que lea électeurs du conité

de Beauce ont fait du doctenr
Méland la faveur de l'élire pour
lu première fois leur députe et

“cette faveur ils la lui ont renou-|
velée dans la suite chaque fois

que l'occanion se présentait. Le
docteur Béland a été représen-

ltant du comté de Beauce tant à
‘la Législuture provinciale qu'au
Parlement Canadien sans inter- 

i

|eilier' la manidre de voice de ton.

par les Alliés, comme aussi par
les Allemands afin d'amener les
Russes à faire des-concemsions au
sujet de la restitution de lu pro-
pritichus rakgex ofa’ dw
pleher1x rupture de In conféren-
os.

Des changements répétés ont
Été faits À la réponse russe à pro-
pos de cette fameuse clause. M
Tehicherine à conféré avec le mi-
nistre italien des affaires étran-
gères, signor Schanzer, hier apr‘
midi, et on rapporte que d'autres
modifications ont été effectuées
daux lu soirée dans le bu* de con-

tes les puissances.

Certains indices l'ont evoire que

les Belges et les Français +2 font

de moins en moins pressants, et

l'opinion généralerent exprimés

hier soir, dans les cercles officiels
est que la réponse russe, que
l’on attend pour aujourd'hui, se-
ra de nature à constituer une ha-
se sur laquelle les pourparlers
pourront être poursuivis.
On connait déjà plusieurs

points de la réponse des Russes,
mais on ignore tout de leur fa-
çon d'envisager Ia clause 7, vu
qu'ils sont encorc à modifier les
termes do leur réponse mur ce
point.

M. Barthou, chef de la délé-
gation francaise, a transmis une
lettre au président Fucta,. hier,
pour protester contre la lenteur
que met la délégation soviétique

lai n'était pas justifié et qu’il re-
tardait considérablement le tra-|
vai] de 1a conférence.

———ay

Organe ues in.
téréts de a rive.
sud.

  
     

 

Accidents a
Chicoutimi

Un homme seblesse et un jeune
ouvrier se noie.

Chicoutimi, 11—Le chef de Po-
lice Elséar Blackburn de Chiçou-
timi, à été bier après-midi, la vie-
time d'un sérieux accident, Il
était à surveiller des travaux de
minage de plerro sur la rue Pri.
ve. Tout près de lui un ma.
noeuvre frappait à coups de mar
se pour casser une pierre lon
qu’un petit évlat projeté avec
force vint frapper le chef Black-
burn À l'oeil droit. Ramené
chez lai, il fut pausé par le Dr
Michaud, qui-espère lui sauver la
vue.

 

Un jeune homme de Laterrière,
du nom de Tremblay, employé
pour le compte de 1a Cie Price a
fuit le flottage du bois, sur la Ri-

;| vière aux Ecorces, s’est noyé,
lundi après-midi.

Le terme de mai de la Cour
Supérieure s'est ouvert hier, sous
la présidence de l'honorable juge
Letellier ot durera toute la ae-
maine. Les deux causes qui ont
occupé l'attention de la Cour,
hier, ne sont pas térnfînées et
nous les rapporterons plus tard.

La ville de Jonquière vient de
faire l'acquisition d’une nouvel-
le pompe pour son service d’a-
quedue. ad

Cette pompe, qui est une mar-
que “Buffulo”, a une capacité de
1500 gullons par minutes-thte

ete 00.

Le

contrat & été
accordé à M. Emile Gagnon, de
Jonquière.

——

S—w—

Un cyclone
dans l’Ouest

Grande terreurdans Jo village de
Boauséjour—Winnipeg est iso.
16e.—Un véritable désastre.
 

Winnipeg, 11—Un cyclone al-
lant vers l'est, d'une extrême vio-

lence, à {raversé la voie du Pa-
cifique Canadien à Beauséjour.
hier après-midi, un peu après une
heure. D’après le rapport trans
mis aux autorités de la comps
gnie, à Winnipeg, par leur agent
de Beauséjour, l'effet s’en est
fait ressentir pendant trente mi
nutes nu moins. Des poteaux ont
été arrachés en grand nombre et
une masse de fils électriques et
télégraphiques fut projetée sar
le nol. Un train de secours a été
immédiatement envoyé sur les
lieux afin de réparer le désastre

au plus tôt.

On ue rapporte, par chance,
aucune perte de vie. Comme ré-
sultat “du passage de l'ouragan,
la ville de Winnipeg fut privée
pendant plusieurs heures de tou-
te communication télégréphique
aver l'est du Canada. Le service
des tramways a été désorganié et
le pouvoir à manqué dans les usi-
nes. Le pouvoir électrique est CINQ JUGES A LEUR

RETRAITE
Montréal, 11.—Une nauelle!

qui x'accrédite de plus en pins
dans les cercles judiciaires di
que cinq juges de Montréal pren-
dront bientôt leur retraite. Les
juges qui se retiveraient sont:
le jugeen-chef Archibald, le ju-
ge Maréchal, le juge Chauvin, le
juge E. Lafoutuine et le juge Me
Dougall.
—C

ON REPECHE DEUX
AVIATEURR

Detroit, 11.—Dex pdchenrs ont
repôché hier soir, deux avinteurs
qui, d'une hauteur de 500 pieds,
sont tombés duns le lac St-Clair,
avec leur machine. Les aviateurs
be sont tirés de l'aventure saus
aucune blessure. On ignore gn
core la cause de l'accident. L'aé-

 

fourni temporairement par uno
vompagnie hydraulique auxiliai-
re, les fils de la Winnipeg Elec-
trie Railway ayant été rompus à
Brauséjour.

Pas un défaut
ne vient gâter la beauté parfaite
de son teint. l'ermet de cacher
effectivement les imperfections
de la peau, qu’elles soient teme
poraires où permanentes.  Ât-
ténue une rougeur trop vive et
corrige les peaux huileuses.

utement antiseptique.
hantillon ent 36 franco contre 4$ cents

FERD. T. HOPKINS & JON
Montreal

Creme Orientale
dae Govino

= roplane est une perte complète.
- "

 

d'eau de 300

pds,

C.V. Le, prix À.

  



Ÿ

? 9 Vwsrcemr

PROFESSION RELIGIBUSE

Une imposaute cérénionie aura
lieu ce soir, & sept heuves, i l'hô-

pital Général, à Québec,à Pucca:
sion de la profession religieuse de
mademoiselle Alvine Gingras, de
St-Raymond, comté de lortueuf.
L'abbé Fouché, cure de Jucques-
Uartier, présidera lu cérémonie,

——mes

CAUOUS LIBERAL
—

Ottawa, 11-11 est entendu

Que le caucus libéral tenu iel hier,

n'a été qu’une conversation géué-

vale sur les questions relevant

du tarif afin de permettre aux
membres d'exprimer leur manière
de voir, tout en sachant que cuei

D'avait pas rapport uux prupo-
sitious du winistre des finances,

Comme le discours du budget
doit être prononce lu semaine
prochaine, lu réunion d'hier avuit
été convoquée dans le but de vou-
naître l’opinion des libéraux des
différentes provinces. .

IaCommission du Service Ci

vil, et le contrôle qu'en veut lui
enlover sur positions,
ont formé aussi le sujet d'une
mutéressante discussion, mais jus-

qu’à présent rien de définitif n’a
êté décidé.

cértaittes

 

te Omeer

RETOUR DE M.

SHAUGHNESSY

Lo Empress of Francede la
ligne du ¢. I" R, doit arriver
‘lang le port à + heures et derm
ce matin.
Lord Shaughnessy, le president

du bureau «de dirvetion du Paciti-
que, lady Shanghndsay et hon,

Miss Shaughriesss sont à hord de
“Empress of Franee™ of vepar.
tent pour Montréal ve matin, en
compagnie de hon. M. WA.
Shaughnessy, CU.

vé hier, à Québec, pour les ren-
contrer. M. F.-E. Meredith, CR.
est aussi en vilte pour l'arrivée
de Lord Shaughnessy.

—

LE BANQUET DAVID
—_—

l'hon. M. Athanase Bavid, qui
devait passer deux jours à Que-
bee à été appelé hier à Mont-
éal. Le Secrétaire Provincial

l'hôte d’honneur à un bun
quet samedi soir, à l'hôtel de la
Place Viger, offert par les artistes
de Montréal,

BR. qui est arri-.

Bières et

Nous croyons devoir rappe

Bière

 

ont le droit de les exploiter,

Los
des

rsonnes qui achètent
astaurants où Epiceries

dé au Vendeur et si ces per:

tiennent entièrement de la ve
le font à tours risques et péri

 

alcoolique:

Tout détenteur d'un porn
sement, rnais il doit inumésii
ficat à la Commission et |"
demande de permis.
ration et jugre à son mérile.

sanctions prévues par le Loi.

TRAITE COMMERCIAL

AVEC L'ESPAGNE

forties, mn

parlant pour le gouvernement, +

déclaré hier après-meidis à

diverses interpellations, que
pourçarlors étaient actiecllement

menés en vue de In signature d’un
traité enminereial avee l'Espagne.

“D nous est impossible pour lv
moment, dit-il, de faire connai-

tre quand Île traité en question se-
va conned ct mis en forme

DRAME DE FAMILLE
——

les de Port Huron, se sout battus

tin, en presence de leurs trois pe

tits enfants. L'un avait un

hache pour se battre, Les deux
sont morts. 
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vré- prosmplement,

 Moyens JAMBONS sue

JAMBON pressé et tranché,

JAMBONS Cotture (Hex de

SAUCINHON

POMMES Spy..........,
TOMATES rondes Fausy.
ORANGES C'ailforni
CELERI Californie, très 

CONCOMBRES très gros

RAISIN Vert ot Rouge de
OEUFS Extra frais
BEURRE fous, fr
C“HOUX frais...
CHOUX de Siam.
CAROTTEX bien belles
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Maison DODIER & CRETE Enrs.

Naus espérous une visite of surantissous satisfaction, |

Petits JAMBONS sucrés, dde S à 15
és, de 15 a 2

Gres SAMBONS sucrés, de 25 à 40
Gres JAMBONS sucrés. marque RE

JAMBON Picuiv (KEpnulos),
JAMBONS Roulés eftulls), de N à 1

BACON dévossé, de 8 A 12 his, marque RENO
BACON désossé. marque RENO, tranché À in liv

JAMBON cuit sueré, marque (EN

beau
RALADE de Boston. extra belle.

ANANAS fraîches, bonue grosseur. ;
FRAINEN Nouvelles, bien müries,
BANANES Jumbo, blen mûrles
GRADPR fruite (Pamplemousse) Radis, Rhubarb

Malaga. .................

CRETE ENG ..

PAQUES!! PAQUES!!
PAQUES!! PAQUES!!

LU neu< fait plaisir d'avertie notre cilentôle®
fruits, légumes, ete, pour l’âques, est au gran.

que notre assort

1 complet,

Nous vous donnons plus bas une faible fijée de nos prix qui sont intéressants.

ihe, marque RENC,
5 tha, merge :
%, marie I
O, à lu tra

    
  

de GA 10 tha, marque 11}
A lbs, marque RENO,

vote Houlé), de & à 5 Ibe
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ter un établissement parce qu’
pas l’acquéreur à l’ahri des sanctions de la Loi.

 

acquéreur
qui sera dûment prise en considé- 

à mort sur leur ferme, hier ma-!

tt-
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ex ordres par téléphone déli-

  

  

 

  

  

 

  

  

Pa sea 40 23€ la livre
35e, 45€, 60C, 75¢, 90¢ dus.

LB QUOTIDIEN, JEUDI, LE 11 MAS 1928

Commission des Liqueurs
Avertissement Spécial aux Acquéreurs

Possibles de Permis de Vente de
de Vins.

ler au public en général, ot
on particulier aux acquéreurs possibles de Permis de Vens
te ë de Vins, que cas permis sont octroyés, à tl-
tre personnel seulement, À certaines personnes qui seules

Ces permis ne peuvent donc pus être vendus où transfée
rês, eauf en cas Ce clécès du titulaire du permis, mais, seu-
lement avec la permission formelle de la Commission.

des Hôtels, des Tavernes,
n'ont pas le droit de con

 

nuer la vente de Bière où de Vins on vertu du permis accor-
sonnes prennent possession

matérielle de ces étallisaeimients, à moins qu'elles ne s'abs-
nie de bières où de vins, elles
la,

La loi punit sévèrement ceux qui vendent des liqueurs
ans étre munis d'un zermia et le fait sf'ache-

last en opération, ne mettra

ie peut vendre son établis-
:ment retourner son certi-

devra faire ca

Comme on le voit, la Loi eat formelle et leu intéressés,
en s'y confurmnant atrictement, s'éviteront bien des en-
nuis, sans compter les pertes matérielles possible

 

Commission des L queurs de Québec.

PILLAGE D'UNE BANQUE
‘

—

Dublin, 11.—La Banque Roya.

cord Winterton, Je de Ranelagh, un faubourg de}
Dublin, et les bureaux de la Qui.

In ness Brewery, ont été pillés hier,
Chine des Lords. en réponse à par des individus armés. Hs ont

desfentevé à la bunque 500 livres ster-
“Vinre et à la brasserie 700 livres,

me
| BAGARRE FATALE

| —

Chicaso,

tués, un autre blessé, et deux édi
“tees out été bomhardés dans 1e
bagarre que l’on attribue à la
| condition ouvrière,

|
Sarnia, Ont. AL Joseph Loop Ch, © litamorris, chef de po-

bert, 33 ans, ct sa femme. dpe del live, envoyé immédiatement secs
29 ans, d’Elkton, à quelques mil- hommes avec ordre d'arrêter tous

ou d autresles chefs ouvriers
rens du même ealilre.

Tek mors sont: Torrance Lyous
teat «le houcher et l'untre une; 30 ans, lieutenant ; Thos. Clarke,|

Alb,

2

{
30 ans, patrouilleur : et

Moeller, blessé.
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«.18¢ Ib. tranche
esse su eus se 1b.

«48€ la douzaine

15¢ le pied
13€ le pied
«20€ pièce

40€ plière
.40C le panier

TERSoc douzaine
PRIX DU MARCHE.
veess.. 38 In livre

38€ la dunzuine
ASC la livre

+...8e la livre
- 38€ le 1-R de minot

--20€ le 15 de minot
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11,—De houne heure,

“ee matin, deux policiers ont été

LoPRAYom

330 POUR BT 36 CONTRE

Les citoyens de la Rivière du

meux règlement qui à été passe

UUO piastres destinées aux répa-
rations qui «’imposent dans la rue
Lafontaine, la rue prineipule de

ge pur les résultats obtenus jus-
qu'à «lute, nous avons tout lieu de
croire que les contribuables
prononcerout en faveur de l'em-

prunt. Les votez s’enrégistrent
depuis deux jours, Hier soir, 826
personnes avaient déposé leur
bulletin, dont 290 pour et 36
contre. Pour que le riglement
entre en vigueur il faut que 390
bulletios soient déposés en sa fa-
veur. Les bureaux de votation se-

iront encore ouverts pendant tou-
[te la journée et les partisans de
tu politique des rues bidf entre.

tenues vont tenter un suprême
effort pour obtenir la regtifica-
tion de l'emprunt. Nous donne-
rous demuin, le résultat £usl qui
passionne tunt d'automob::ixtes à
ln Rivière du Loup.

ne

 
—_——

PETITE VILLE INCENDIRE

Naskutoon, Bask, 10.- 1'y in
cendie dont l'origine est encore
iuconnue à partiellement détruit
hier, la petite ville de Denzil, i

l'ouest de cette ville. Plusieurs
établissements commerciaux, le
‘laiveau de poste et des cours à
lwoix ont éprouvé dex pertes ansez
considérables. les dommages
peuvent se chiffrer à $25,000 en-
viron,

|
VOYAGE EDUCATIF

POUR JEUNES GENS
 

Une des meilleures choses -que
les parents puissent faire pour
leurs enfants est de les encoura-
gerd voyager, à voir quelque
«house du monde avant qu’ils ne
scient trop enracinés dans lu

vie commerciale. Le voyage est
un grand éducateur—il enrichit
l'esprit ct rend le jew homme
vtt état de mieux remplir sa vie.
Lie jeune: homme erdiffisre * eut

 
connaissances et les retient. Le
voyage Ini donne une occasion
splendide à ce sujet ; il le prépa-
re pour toutes les phases de la
vie,

Un voyage en Europe est pré-
scnhfeinent organisé sous Ia sur.

,veillance personnelle de M. T, H.
Matthews, M, A, Assistant-Pro-
l'esseur de Mathémaitques à l'U-
niversité McGill et ancien ins-
tructeur lieutenant de la Mari-
ne Royale. En plus des guides
locaux conduiront les excursions
“t donneront des conférences sur
le sens artistique, historique, lit-
téraire et économique des cn-
droits visités,

l'u itinéraire des plus soignés
Cette excursion exceptionnelle

partira de Montréal, samedi, le
24, (arrétera à Québec,) par le
splendide paquebot ‘Canopie”
12,100 tonnes) de la White Star
Dominion Line. Le voyage dure-
‘va environ deux mois, Le re-
tour se fera de Liverpool par le
paquebot ‘Régina* (16,500 ton-
nest qui arriveru à Montréal, le
26 août.

Lux arrangements pour <e voy-
age sont tout à fait complets et
le prix, qui est proportfonnelle-
ment minime, comprend absolu-
ment tout en ce qui concerne le
transport, les frais d'hôtel —
froid repas par jour—exeursions
d’observation, bref, toutes les dé
penses nécessaires pour le voya.
ge.
llhs amples renseignements ne-

rout {donnés par n'importe lequel
des ‘Agents du Chemin de Fer
National du Canada.
et des plus intéressants à été tra-
vi: Montréal, Liverpool, Ches-
tou, Stratford-on-von, Oxford,
Londres, Paris, Versailles, Fon.
tainebleau, Rheims, Lyon, Mar.
se ile, Cannes, Niece, Monaco, Man. !
tous, Gênes, l’ise, Rome, Naples,
Sorrento, Capri, Powpoii, La Vé-
suve, Florenee, Vuonise, Trente,
Iu shewek, Munich, La Passion
| beramwergan, Nurum berg,
Muyence, Le Rhin, Colgne, Brux-
elles, Louvain et Ostand seront
tour À tour visités Le retour s’ef-
{ectuers par Londres et Liver
poly

   

Lou, attewlent avec anxiété In}
résultat du vote au sujet du fu-1

dernièrement au Conseil de Ville.
{IE s'ugit d'un emprunt de $200, ||

“lu Rivière du Loup. Si l'on en ju-| 4

observateur — il s'assimile des
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toutes les maladies dey reins

rhumatisme,  waladie de

bright, diabète, mal de dos.

IAiri traders

LOYOLA VS COLLEGE

Le club de baseball de l'asso-
clation Poyola rencontrera l'é-
quipe du vollège de Lévis, (di

manche, à trois heures. Le Loyo-
la & ajouté quelques joueurs nou-
veaux à son équipe. Ii compte
fuire bonne figure dans le base-!
ball intermédiaire. !
——

Cincinnati, 11. Boston frap-

pa Luque et Gillespie, rier et il

défit le local assez difficilement
Fillingim fut frappé dans deux
manches. Southworth score un

‘home run”,
——

LLOYD GEORGE CONFIANT

“sous lu présidence

Contérencd
écouomique

de Genes
Les instructions données par M.

Poincaré à M. Barthou à Gênes’
sont confirmées par le cabinet
français. :

Paris; 10-—Le cabinet français,
de M. Mille-

rand, s’est réuni, hier, pour con.

firmer et approuver les inatrue-
tious données par le premier mi
nistre Poincaré à la délégation

française À la conférence écono-
mique de Gênes.
Le cabinet a discuté certaings

éventualités, particulièrement In
modifieation de la claude 7 du
memorandum des Alliés aux Rus-
ses, à propos de la propriété, dans
le but d'assurer l'adhésion de la
Pratico et de lu Belgique. Le
gouvernement a dévidé de n'’ad-
mettre aucun compromis sur ce

point.,
Le cubinet maintient que les

droits du xex nationaux à l'égard

de la propriété privée en Russie
doivent être rigoureusement et

fermement sauvegardés, ot il
west disposé qu'à accepter une
entente claive et nette, sans num-

higuité, pourvir que de son côté

le gouvernement russe de Muscon

gavantisse réellement qu'il ob-

servera les stipulations posées. 
Londres, 11, Le premier nvi-j

nistre Lloyd George a envoyt, hier, le télégranunne suivant a la

Congregational Union d’Angleter-
re et du pays des Galles, en ré-

ponse à velui de l'union qui l'as-
surait de tout son appui dans
son travail pour assurer la paix
À l’Europe.
“Les forces humanitaires du

monde ferment leurs rangs dans  la nouvelle eroisade contre la ty-
rannie des forces brutales. Gênes
a sonné le clairon de la paix.
Nous ne nous reposerons que si
nous gagnons,’’

Même si le gouvernement de la

Belgique, ce qui parait cepen-

dant impossible, accepte In nou-
velle formule, le gouvernement
français ne l'acceptera pas tant

qU'it n'aura pas obteuu pleine

satisfaction sur cette question de
lu propriété privée, question qu’il

estime être d'une importance en
pitale.

—__eee ere.

“LE QUOYLDIEN,, est impr
mépa. a Cie de Publication de

Lévis, Is rédaction, toutes les an-
toices et abonnements sont sous
Le contrôle exclusif de cotte Com
pagnie

  

Train-Exposition des Produits de I'Industri
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la SOUFRE ECLAIROIT
UNE PEAU COUVERTE

DB BOUTONS

Appliques le soufre selon le mo-
de d'emploi lorsque la peau se
fendille.

Tout fendillemeat de la peau
sur le visage, le cou, les bras ou
le corps disparait rapidement
quand on applique du Mentho-
Sulphur, Les pustules semblent
séehier ct dispuraitre, déclare un
fameux spéeinliste de la peau.
On n'a eucore rien trouvé qui

puisse enlever les pustules ausu
bien que le soufre, li est inoffen-
sif et peu coûteux, Demandez
simplement à votre pharmacien
ua petit pot de Mentho-Sulphur
et servez-vous-en comme du cold
oream,

————

LES PETITES QUILLES

Belcourt : 116.8

La dernière assemblée de la ti-
zue des Petites Quilles & eu lieu
hier soir, À la salle Frontenae, Le
rapport du secrétaire & été reçu
et adopté. On s'est déclaré sa-
tisfait du travail du secrétaire,
M. P. Foster. L'on a procédé à
la distribution des prix, Le Che-
valior IL a reçu le prix offert su
champion, puis les autres récom-
penses out été données comme
suit : ].—pour ln meilleure mo- venne, M. Louig Belcourt, 116.86;
2a N. Trakos, 116.80; 3.—
Pour le plus grand total en cing
parties : M. John Pouliot, 654 ;
4.—Pourle plus grand total d'u-
jte partie : M, Ernest Gagnon,
: 168.

! Un vote de remerciements à été
adopté à l'adresse de M. J. Des-
Varennes, qui a mis ses salles à la
disposition de la ligue, aux pro-
priétaires des salles où l'on jouait

JUltiver dernier, aux officiers de
!a ligue et aux journaux. On a
fait un petit compliment à notre
reporter, qui, paraît-il, fait beau-
coup pour le sport.

LA FRANCE AU CANADA
.

e Françuise
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! aaBille
    

 

   

 

 

Le projet du train-exposition fran-
9 au Canada est maintenant du

omaine de la réalité, grâce à la
e volonté et à l’étroite coopéra-tion de toutes les parties intéressées,et actuellement, cette expositionToulante est en marche à travers leanada, visitant en route les prin-cipaux centres du pays.

Après la brillante Tnauguration du£envoi ces jours derniers, à la Kure

‘aient parmi les personnalites lesplusmarquantes, le premier ministreEu Canada, les sénateurs C. P. Beau-» en, Raoul Dandurand, Smeatonhite; le comte d'Armand, prési-ent du train-exposition, le vice.gonsul de France à Montréal: M.Smile Hébert, du Pacifique Canu-dien, et plusieurs autres représer-tants des chemins de fer, les wa, nsfurent ouverts au publie et eelui-viput admirer les superbes a;de la fabrication industrielle franpuise artistiquement disposés dans‘en différentes veitires du convoie.Tous les jours, des foules de visi-teurs ne cessèrent de défiler devantles nombreux exhibits, st v'il estpermis de Juger par le succès qu'i!& remparté dans la métrgpole, Irtrain-exposition est assuré de aire
ooendonnée triomphale jusqu’à

y sur la cote du Pacifique,
train, quient composé de huit

WAgONS-exposision, à part les voi.
tures affectées au personnel, pré-
sente d'une manière prati ue an pu-blle canadien, des échantiflons de la
fabrication française. Dans cvswagons, dont chacun a été organis»
sous la direction d'une personnallt à
en vue dans le domaine del'Industrieou du Commerce en France, ont ét-
disposés de façon à en permeitre
l’inspection facile, les articles que
l’on veut faire mieux connaître e:
Canada. En voici l'énumeration dans
’erdre qu'on a iin pour constituer

La convoi:
ler wa Pensée Française.

Littérature ancienne et moderne. Sciences. Arts, civils et religieux.

Chambres de Commerce. Banques.
Zième wagon—Le Domaine In.

œustriel, Commercial et Touristiqre
de ja France: Voyages. Chemins
de for. Navigation. Coloniss Photo-

phie. viation. Génie civil,
fines et Métallurgie. Mécanique,

oration des édifices et des habi-
tations. Sports.
sème w. Industries a

Mode, be étement Yolo ro 
Viger de Montréal, & laquelle assis-

imens

Musique. Théatre,

|

Archéologi”|éch
édagogie. Médecine et Chirurgie.

Librairie. Enseignement technique.

salon de réception.
ième wagon—Industries du Cuir:Matières premières. A plication.Articles de Voyage. Sellerie, Chaus-avres, Ganterie,
ième.  wagon—Produits  Chim-iques, Drogusrie. Pharmacie. Par. cdfumerie.
Gième wagon—Articles de P ris.Instruments de Précisionet Flectriet-té. Brosserls. Maroquinerie. Ta.blettrie.

|

Vannerie.  Bimbeloterie,ouets.
Tième’ wagon.—Agrieulture. Hor-

ticulture. Alimentation.
| 8idme wagon.—Orfévrerie. Objets

d'Art,  Bronzes. Horlogerie. Bi-Jouterie Soutaliarle. 1
ous avons déjà rappelé, lors dela venue à Montréal de la mission

Fayolle, tout le bien que l’on était
en droit d'attendre d’une telle foire
ambulante. Les produits fran ais,
recherchés pour leur qualité et leur
déllestesse, seront ainsi mieux con-
nus et de plus étroites relations com-
mereiales s'établiront entre les deux
ys, quand on réalisera les nom-
preux produits que l'on pourra

anger.
Les Francais parcoureront le Cana.

da en y faisant connaître les articles
qu'ils peuvent exporter, et ils réalise-
ront également, en visitant nos villes
et nos campagnes, l'inmensité de
nos riel 8 que nous pouvons aussi
exporter avec avantage pour nos
visiteurs. ‘
Le teain-exposition “La France au

Canada,”—c'est le nom qu’il portera
durant son voyage lcl,—ost des mieux

; on remarque dans chaque

 
  wages térist! | distin.
ge ja race! quelle Spire

œoût, littérature

faire un excelle
notre immense raysrigs A travees
tons pour leur

réaliser jusqu'à quel
vons exporter er
et autres; et cet vasetageux aux deux paysD tenutenant entre le Canada
les relations les plus amicales,

De Montréal à Toronto.

De Torontn

De

Winnip Detn s
De Fortiil à

   
En haut: Le train-exposition à Montréal,
En bas: Le wagon de La “Pensée Française” utilisé comme

e

Nous souhaitons à ei ~ de

pays et nous sechai-
entreprise tout le sus-s possible.

Et Pan

de là-bas pourreat
point nous pen-

uits naturels

» tout en main
et la France

Distance cota!
Train-Exposition par lo

685 millesI aemit
Par voie des Chemieda0
‘er Nationaüx),

(Par voie

Par voie des
‘er Nationaux).

De Winnipeg à ictoris . . 1647 reflles
Chemins de

par voie de
¢ Louise ot Banff).
ad 3 Fort.W

par vets deER
BP

De Victoria à Cigary... $17 milles

voie de Loti.18
and

To-
TORO 214 6200000 millesar vole du Baulesea0
arie, Guelph, Windsor

|

©et Hamliton),
De Toronto à Montréal.. 709 mffige(par vo
borough
taws et

T

le de Pot
BriveGE.
herbrooke

7002 milles+»...
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LA BOXE » en Lewis parce qu’il a accepté
de se battre en dépit d’un handi-

Sim cap de douze livres.
arpentier défendra son titre 08 es paris sont de 8 3 1 sur Car.
soir. pentier. Jack Dempeey et Jack

— Kearns, le gérant du champion
Londres, 11.—Le vaste ampi-ldu monde, supportent le français

théâtre de ls route Black Friars| is déclarent que le combat sera
sera envahi, ce soir, par une fou-lyne marche facile pour Georgts.
le si considérable que les records |Dans les deux camps, où dit que
d'assistance à une partie de boxe|les boxeurs sont en bonne condi-
en Europe seront tout prokâble-|tion, Lewis à terminé un eutrai-
ment brisés, alors que les ‘“fans’’! nement très sérieux, hier, par une
se rendront voir le fameux match longue promenade. ‘“Je pense que
entre Georges Carpentier, le “one| je serai capable de faire une bon-
punch man’’, et Kid Lewis, lélue bataille’, a déclaré Kid.
‘boxeur à deux mains”, pour le
championnat poide-lourd léger| Plusieurs ‘‘fans’’ croient que
du monde. Le public s'intéresse

|

Lewis devrait employer sa métho-
plus à ce combat qu’à la bataille{de familière de boxer, c’est-à-dire
Carpeutier-Beckette laquelle mar |l*‘infighting' pour suppléer à
qua le premier pas du français|la tactique de Carpentier qui ai-
vers les honueurs. Ueci paraît!me le travail de loin. Lewis est
être dû à la foi patriotique qu'on constitué pour ce genre de batail-

le, mais il a les jambes, les épau-
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METTEZ LE SYSTEME EN BON Elles valent leur

pesait d'orNorman, Out, 15 janvier 1880
W. H, Comstock, Hrockvlile, Out,
Cher monsieur. Vos pilules racl-

nières indiennes du Dr Morse sont lo
mellleur régulateur pour le système
dout l'humanité peut faire usage, la
plus petite partle de substance étran-
gère adhère À une route‘du système,| .
et quel est le résultat ? En premier Pilules
leu seulement une légère obstruc- ;
tlon est percentible, vous attendes A

la régularité devient.plus.srande, RACINIERES
Jusqu'à enfin, ce qui aurait pu être INDIENNES
remis sans difficulté dans les com-
mencements, requlert maintenant|
beaucoup de soins pour nettoyer tout
le système. Alnsl, lorsque, dans la
vie humulne, un petit dérangement
est négligé, 1! grandit et augmente
impercentiblement en premier lien. —…
puls rapidement, jusqu’À ce que dans
es commeucements, ce qui aurait
pu être guéri sans difficulté, devient
presque fatal. Pour prévenir cela, Je Pi
vous consellle À tous de purifier vo- 1 u es
tre systôme souvent, en faisant usa.
ge des pilules du Dr Morse, afin de

Dr Morse

 

pea

la vi t la vitailté.Votretout dévoué:H.-P. Atweel BACINIERES
INDIENNES

LA SAUVEGARDE DU VOYAGEUR

Amagauduo Pond, 27 janv. 1886
W.-H. Comstock, Brockvilie, Ont. Dr Morse

Cher monsieur. Durant plusieurs
années J'avais une ferme croyance
dans vos pilules raclulères du Dr| -
Morse, Non d’une foi aveugle, mais
d'une confiance amenée par une ex-
périence personnelle de leur valeur e °
mérité, Mes occupations m’obligent Pilules
de passer une grande partie de mou
temps. hors de ches mol, et je ne re-
garderais pas mon nécessaire com-
[het sans une boîte de pilules du Dr
Horse. Votre dévoué: M.-R. Mcinnis.

 

RACINIERES
INDIENNES

Dr Morse
UN ARTICLE DE PRIX SE VEND

BIEN

Havre Barachols, N.E., 18 janv, 1846
Cher monsieur. Ceci est pour vous

certiBer que dans le commerce de| <—
médecines patentées Incluant toutes
sortes de pilules, je vends plus de!
pilules du Dr Morse que toutes les| Pour vous épargner la note du mé-
pilules racinières. Je trouve que laldecin, employes les Pilules Racinié-
vente uugmente constamment.—L, res Indiennes du Dr Morse. Pour
N. Wilson, W. H. Comstock, Brock- les familles. Vendues par tous les né-
ville, Ont. goclauts.

 

 

 

 

les et les bras comme un forge-

ron. On leur concède générale:
ment une manière et uno mentali-
té différentes, mais égales eu na-

tures. Ce sont deux maîtres du
ring’ et deux “travailleurs

Ir [eux pieds.”
Parmi les personnalités qui ont

h [signifié leur intention de voir le
combat, on remarque le duc
d’York, le prince Henri et l’am-
bassadeur de France.

Il y aura cinq batailles prélimi-

naires avant le “main show”.
tie-ci est annoncée pour 9,30

houres. Le résultat sera donné
{une fusée volante à ceux

| qui ne pourront avoir accès A
l'empithéâtre.
Le promoteur AJ, Wilson, qui

a arrangé ce combat, tentera de

mateber le vainqueur avec Demp-
sey ou Beckett.

 

Londres, 11.—Ted (Kid) Lewis
le poids lourd anglais, qui doit
se battre aujourd'hui avec Geor-

ges Carpentier, le champion mon
dial des poids-lourd léger, s'est

dit très confiant de vaincre e
laissant son camp d'’entraine-

ment à Harrow-on-Hill. “Cette
bataille sera le combat de ma

vie”", a-t-il dit, ‘“’et je puis frap-
per assez durement le français

pour pouvoir le battre. Georges,
dit-on, est un gros batailleur,

mais le temps est passé où le bon

boxeur battait le bon petit. C’est
le meilleur boxeur de tous poids
en Europe, et il possède un fa
meux ‘‘punch’’ de droite. dl n’a
que la droite, tandis que je pour-
vais me servir de mes deux
mains.”

Lewis ajoute que, si Carpentier
réclame le championnat poids-
lourd léger d'Europe, il peut, lui
réclamer le championnat de la
méme chose en Amérique, parce
qu'il a battu McCormick, le vam
,queur de Levinsky, le champion
incontestable du nouveau conti-

“nent.

Carpentier pèserait 164 et
Lewis 164 livres, “Il n'y a que
dix livres’’, a remarqué Lewis,

J “et dix livres, c’est une quanti-
té négligeable. Je surveillerai la

droite de Georges”, termina-t-il,
“mais qu’il surveille ct ma droi-
te et ma gauche.”

mars —

LIGUE NATIONALE

Nehf vit de près la défaite

 

St-Louis, 11.—Le jeu sensa-

tionnel des Giants a sauvé Art
Nehf d'une défaite certaine, hier.
Les Cardinals ont été défaits par
3 A 2. Pfeffer et Barfoot ne pu-
rent arrêter À temps.

Chicago, 11.—Meadows tint
Chicago, hier, pour trois ‘‘scat-
tered hits”, tandis que Philadel.
plie comptait assez de coups sûrs
contre Alexander pour blanchir
les locaux 4 à 0. Zeb, Terry a fait
lee apparition. Il joua deuxième
 
 

 

Pour vos impressions

De luxe, ou de commerce , n'hésitez |::
ad.essez-vous directement au bureau du

 
Venes voir;

QUOTIDIEN
Nous avons une main d'oeuvre excelle te,
nos caracteres sont der plus nouveaux et

notre département de: presses ne le cede

en rien aux meilleurs ateliers de Québec.

De Magnifiques Primes
Seront données a toute personne qui paie’
ra son abonnement passé ou deviendra

uotre abonné. Venez choisir ce qui vous

conviendra le mieux, d’un chapelet monté

en or d’une médaille capulire, ou encore
d’un livre de messe ou d'un dictionnaire,

 

       

Glanures

 Lévisienues

“MM, les conseillers, vos souhaits, je l'oupé-
tv, ne réuliseront ; eu tant que juge je saurai
me anoutrer digne du lieu natal et abliger wes
concitoyens. Je mis retire de lu vie publique
mais je n'oublierat jamais cette ville remplie
de tant de souvenirs pour moi : du bean con
té de Lévis, comté qui vous le rapport de lu
moralité et de là rexpuctabilité peut rivaliser
uvec tous les comtés de notre belle province.
“En moutaut sur le banc, j'ai dà dire adieu

À de vieux amis, mais de tempu en tenje
rufvaichival mon cerveau eu sougeant que j'ai
été digne de votre confiauce.

“Acceptes mes regierciments et veuillez croi-
1e que ce que vous faites se soir est un avte
qui niontre combien est grand votre esprit,
combien est large votre coeur.”

LE TESTAMENT L'UN CHRETIEN

Le publie nombreux qui, il y vue quaran-

taine d'aunèes, avsistait aux conférences de

l'ancien Institut 'Canadien-Français qui avait
wed gilles dans la maison Billa Lemieux, ave
nue Bégin, n'a pas oublié feu M. Faucher de

Suint-Maurice qui vint Lien des fois lui faire

part de ses travaux historiques toujours wi

fortenient imprégnés de patriotisme,

M. Fuucher de Saint-Maurice eut décédé à
Québec le ler avril 1897.

Le regretté M. Faucher de Saint-Maurice
avait publié plusieurs ouvrages qui ont en

beaucoup de vogue. A notre humble avis, la

plua belle page écrite par M. Faucher de Saint-
Maurice est son testament olographe qui fut

trouvé parmi ses paniers le jour de sa mort,

“Ceci, disait-il, est mon testament.
“Je crois, j'espère, j'aime. Voilà les pre-

miers mots que ma mire a bien voulu w’ensei-

guer dans cette belle langue frangalse qui est
la maîtresse de toutes les langues. Je meurs

dans la religion catholique, apostolique et ro-
maine. Dieu qui sait apprècier toute chose
me pardoiuera-t-il mes fautes, par l'entremise
de mes saints patrons Narcisse, Iienri,

Edouard ? Mon Ame est & lui : puisse-t-elle

lui revenir telle qu’il a youlu la créer.

“Je demande pardon à tous ceux que j'ai

pu ollenser dans ma vie rvilitaire, dans ma vie

de journaliste, d'homme de lettre et de député.
Je pardonne à tous ceux qui m'ont offensé.”

Puis il léguait différents souvenirs à nes
amis,
MM. Nantel, Pal de Cazes, Jules Tessier,

J.-A. Chupleau, ete, recevaient des bibelots
qui lui avaient 6té chers.
A Sa Grandeur Mgr Bégin, qui avait été

son compugnon. de classes, M. Faucher de 8t-

Maurice léguait les portraits de ses ancêtres,

MM. Abraham et Louis Lagueux, et un cru-

cifix en bois qui lui venait de Venise.

A notre feu concitoyen, M. J.-Edmond Roy,

il donnait son tableau de Beaumont, peint pur
Gaston Moullet. “Beaumont, disait-il a lou-

jours été pour mot le coeur de la patrie.”
A l'Université Laval, il donnait ses diplô-

mes, son buste cn bronze par Hébert, Ja col

leetion de es livres signés par lui.
“Co legs, disait-il, n’est pas dicté par un sen-

tient d'orgueil : j'ai fait mon devoir vis-à-vis

de la France, ma chère patrie, et vis-à-vis de
mon cher Québec. Je ticus à ce que cela soit

ainsi coustaté.”

M. Faucher de Saint-Maurice terminait ses
dernières volontés par deux voeux tonchants :

“l’auvre, je n'ai pas grand‘chose à laiseer ;

je prie tous ceux que m'ont aimé d'invoquer

Dieu pour moi.

“Je veux être enterré comme un pauvre, au-

près de ma bonne et excellente femme. Je dé-
fends que l'on dépose des fleura sur mon cer-

C'est la prière qu'il me faudra alors.”

LA CHAPELLE DU COLLEGE
C'est le 22 mars,1900 que fut inaugurée la

chapelle actuelle du collège de Lévis.
Ce superbe monument, dont les plans fu-

rent dessinés par M. le chanoine Bouillon,

d'Ottawa, avait été commencé en 1801. Pour
toutes sortes de raison l’achèvement des tra-
vanx avait été ajourné d'année en année jus-

qu'en 1900.
La bénédiction de la chapelle fut faite par

Ba Grandeur Mgr Bégin qui y chanta aussi

la première grand,inesse.
Le rerimon, lors de cette belle fête, fut don-

né par M. l’ablé Bugène K.-Laflamme, de l'Ar-
chevèché de Québec, qui prit pour texte ces pa-

roles des psaumas : “Nisi Dominus acdifica-
verit domum, in vanum laboraverunt qui acdi-

fleant cam.”

Un connaisseu:, dans le temps, donnait les

détails suivants ‘ur le genre d'architecture et
Ja beauté du nouveau temple :

C'est un monument d’architecture romano

bysantine. L'architecture religiense du ciu-
quième au troisi*me siècle portait en France

le nom de romrine parce qu'lle avait gardé
plusieurs carac dres du style romain ; mais

celle d’Allemag..e, qui avaifyrecu de Bysance

sek principales améliorations prit le nom de

bysantine. De là, certains archéniogues fran-

çais, pour mier:x apécifier un style où se trou-

vait mélée aux formes de Rome et de l'Occi-

dent, l’orneme:tation de Bysance et de l'O-=

|

* 1
evil,

  

- — a me a

ECASTORIA
Pour Bôdés et Enfants

En Bsase Depuis Au DELÀ DE 30 Aus
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CONVENTION D'EMPLOYES
: DR OREMINS DR FEk

Toronto, 11.—Tout priv de mil
le délégués étaient présents au.
jourd'hui à l'ouverture de la sou-
vention de l'Union Internationa-
le deu employés de chemius de fer.
Il y avait des délégués du toutes
les parties des Etats-Unis, de
Terreneuve et du Canads-
La convention sera sous la pré-

sidence de M. W.-G, Loe,
rmaArete

ASSASSINAT D'UN

ANOIEN COLON

Fort Williams, Ont, 11.—Ro-
bert Molton, un ancien colon, a
été auxassiné par un inconnu
avant-hier après-midi, près de sa
demeure, à Cloud Bay, pas loin
de la frontière du Minnesota.
C'est sa fille âgée de duuze ans,
qui à découvert le cadavre, lequel
était percé de trois balles. On
ignore les motifs de ce meurtre
ot la police provinoiale qui vient
de commencer une enquête, n'a

L'HON. M. PERREAUR? |
L'hon. M. Joseph-Rdquard Per-

reault, ministre de la colonisation,
des mines ot pêcheries, cet reve
nu hier, d’un voyage de quelques
jours & Arthabaska et passera la
semaine & son ministère. L'hon.
M. Perreault a assisté hier soir, à
la réunion des anciens élèves de
l'Université Laval,

BLLE &E SUICIDE

Causo, N.-B, 11—Après avoir
envoyé ses trois enfante à l'école,
hier après-midi, madame Pélerit,
femme de charge chex un nommé
Joseph Armeworthy, de cette vil-
le, s'est douné la mort en absor-
bant une dose d'acide carboli-
que. Les cris qu'elle a poussée au
moment de son agonie ont fait
revenir eur ses pas le maître de la
maison qui venait de partir pour
se rendre À son bureau. Un mé-
devin fut appelé immédiatement,
mais il ne put empêcher le terri-
hle acide de terminer son oeuvre.
La malheureuse femme est morte
daus des osuffrances atroces. On
ignore les raisons qui ont pu la
pousser au suicide,

——reset
Halifax, N.-E., 11.—Le¢ steamer

allemand Elsie llugo Stinnes, par
ti de la nouvelle Orléans, pour
Hambourg, à fait escale dans le aucune piste qui puisse l'aider À

découvrir l’auteur de ce crime. Mdifications

(Heure normaly

11,10 P.M. — Quotidien

ment de tous les trains.
d'été, ajouter une heure.

des billets : 30 rue Saint-Jean, tél,

1840 ; Gare du Palais, tél. 663.

port hier après-midi. Sa cargai-
son de pulpe était en feu.

PACIFIQUE CANADIEW

Préliminaires
DANS LE SERVIOR DES TRAINS

— entre —

QUEBEC ET MONTREAL

— En vigueur, Dimanche, le 30 Avril 1922 —

de l’est)

Départs de Québec (gare du Palais) :
8,30 A.M.— Dim. exc. — Arr. Montréal (G. Viger)
1230 P.M.— Quotidien — Arr. Montréal (G. Windsor) 5.30 P.M.
340 I'M. — Dim. exe. — Arr. Montréal (Q. Viger)

— Arr. Moutréal (GQ. Viger)
et Montréal (G. Windsor) 6.30 AM.

Arrivées à Québec (Gare du Palais) :
6.00 A.M. — Quotidien — De-Montréal (G. Windsor) 10.46 P.M.

De Montréal (G. Viger)

2.30 P.M.

8.40 P.M.
6.00 AM.

11.10P.M.
1.00 P.M. — Quotidien — De Montréal (G.Windsor) 8.00 AM.
2.40 PM. — Dim. exe. — De Montréal (G. Viger) 8.48 AM.
7.35 P.M, — Dim. seul. — De Montréal (Q. Viger) 1.30 P.M.
9.15 P.M. — Dim. exe. — De Montréal (Q. Viger) 4.00 P.M,

L'heure normale de l'est (l'heure solaire) regit le mouve-

Pour convertir au système de l'heure

Renseignements supplémentaires aur demande aux bureaux
93; Château Frontenac, tél.

O0..A. LANGEVIN,

Agept du trafie-voyageurs,
Représentant toutes les lignes de navigation océanique.

 

Caron.

Saint-Bernard.

- Fondée on 1848 »

Bareau priscipals Haute-Ville, Québec. Ne 21 St-Jean

SUCCURSALES A QUEBEC
ST-ROOH, coin des rues St-Joseph et du Pont.
ST-SAUVEUR, No 801, rue St-Valier,
JACQUES-CARTIER, coin des rues St-Joseph et

ST-MALO, coin des rues Marie de l'Incarnation et

ST-JEAN-BAPTISBTE, No, 479 rue St-Jean
BASSE-VILLE, No. 53 rue St-Pierre.
LIMOILOU, coin 4ième Avenue et Sidme rue.
ST-FRANCOIS D'ASSISE, lère Ave. 6 Avenue

Lamontagne,

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No, 103, (au bas de Is oôte).
RUE EDEN, No. 20, (sur la côte).

SONT OUVERTES LES SAMEDIS ET LUNDIS
SOIRS, de 7 à 8-30 les succursales suivantes :

ST-ROCH, ST-SAUVEUR, JACQUES-
CARTIER, ST-MALO, ST-JEAN-

BAPTISTE, LIMOILOU,
ST-FRANCOIS D'ASSL
SE ET LEVIS : RUE

EDEN.

COFFRETS DE SURRTE

COFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU
PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde
de débentures, documents importants, bijoux et au-
tres valeurs

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raison de sa
charte et de la nature de ses opérations offre à ses
déposants des garanties exceptionnelles,

 

 
     



 

  

  
 
 

Les Epargnes sont utiles dans toutes
les circonstances de la vie

L'épargne s'impose à quiconque veut atteindre un but dansla vie, satisfaire une ambition, réaliser un désir. Il faut del'argent pour s'établir, pour se mettre en ménage, pour seconstruire une maison, ou s'acheter une ferme, ou se créerune réserve pourles mille éventualités de l'existence. Placezrégulièrement vos épargnes à

où elles seront en sûreté, à l'épreuve d'une tentation, de lasatisfaction d'uncaprice, et vous ra porteront cleux fois paran l'intérêt régulier des banques. SI suffit pour vous ou-vrir un Compte d'Epargne. N'hésitez pas!

CONFIEZ VOS EPARGNES A La HANQUE NATIONALE,) In plus vieille janque Canadienne-Française, qui a aidé finan.clèrement au développement agricole. indusiriel ot commercialde ls Province de Québec, C'est In banque du cultivateur, del'industriel, du marchand. Par l'intermédiaire de nou 347 bu.resus, elle dense ua service rapide et complet à ses clients,

BUREAU DE DIRECTION
PRESIDENT:

L'HON GEO.E AMYOT Consedler Législatif. Prés. de la Dominion Corset Ce
VICE-PRESIDENT:

J. lH. FORTIER Vice-Prés. et Gérant-Général de PT. Légaré. Léa
DIRECTEURS:

A .N.DROLET de P G. Bussières & Cie, Québec.
NAP. DROUIN Président de la Rock City Tobacco Co.
A 8 DUPUIS Marchand de Gros, Quibee
ERNEST R DECARY Notaire, Directeur du Detroit United RailwaysNAZFORTIER Manufacturier de cuir, Québec
SIR GEO. GARNEAU l'réndent de Garneau, Lite. Québec

-J 8 LALIBERTE Manulacturies de fourrures Québec.
HON J. NICOL. C.R
C E TASCHEREAU

Trésorier Provincial.
Notaire, Prés de Fastern Canads Stes! & Iron Works.

HENRI DesRiVIERES. Gérant-Général.

La Banque Nationale

LIS QUOTIDIEM, JEUDI, LE 11 MAZ 1008

  
  
      

        

    

     

      

 

    

     
    
           

  

  

    
   

   
     
    

 

       

      

         

    

    

|Canalisation

Juation sur le Baint-Laurent et

 

IL IGNORE

Montréal. 19 M. Léon Lor
rain, secretuire de lu Chambre de
Commerce de Montre uia déclaré pour un enjeu de trois cent mille
hier soir, qu'il ne savait rieu del

* dollurs.

siation, de concert avec le Mont-
ren Press Club, s'occupe de fui-

 

de train.

CONGRES INTERNATIONALla rumeur qui veut que sun usso-
————

Toronto, 11.—Près de mille dé-A Vui .
ve battre Juek Dempsey contre Jo I ruin des Bute Cuis, du £ ansdu, H - Wills, à Montréal et de Torreneuve ont assisté au-
hegre Harry % halon "[jourd hui A ouverture du eon.

grès international des employés
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Les lace den Montagnes
ctises sont pitto-

Fesque<, lmpides et
Poissennenr

… Les Rocheuses de l’Ouest Canadien=    

     

 

 

Les Montagnes Rochevsos! Ces |
mots remutient devant los yous de
celui qui n eu ls bonne fortune de
faire un voyage Jusqu'à la elite du
Pacifique, lo plus beau at le plus

and snectacle de la Nature, qu!
ui ait été donné da contempler; H
évoquent dans son esprit ln visio:
sde quelque ehvse de elgantesque, d
majestueux et de torriile tont À L.
fois; iia font dérouler à son regard
le panorama le plus grandiose qu'u'
cerveau puisse eoncevoirs {la rappe: |lent les furieux boleversements d
la vraute terrestre aux épogues pré
historiques et les eftroyubles vu
vulsions de nutre planète lorequ-
commença sa période de refroidivse
ment. Jumais la piume d’un écrivait.
ni le pirveau d'in peintre, of pui-
sants génies qu'ils paissent être, 7
prrriendront à rentuduire fido.emen
a grandeur des spec'acies ua re
montagnes offrent aux yeux de
touristes. S'il faut en rroire le
Soyageurs qui ont sicité les Alpes
nos heusre dopassent en magnf
rence et en inimensité, la famet:s
chaine qui à attiré tant de touriste:
en Furope. Le grand Matterharn,
alplgiste ve'èbre, le re onnait bien,
‘puisqu’il dit que sans exagration,
cinquante Suisses pourraient être | «8 cortempler somme des vaineua| jour, les traine duJetées dana lea Rucheuzes. (errassés. Si hautes sont encore; diun l'en vont hSur une snperficie de deux cat. #s montagnes, que lours sommetsmille milles carrez: vntas<ez les ur ,<'envelopnent de Buages, tandis quejun défi aux montsvar les autres des containes de Mun:
Royal et de Cup Eternité, des mil
Vera de montagnes plus
les plus hautes de nos I Aides
Qarnisses-les de forist epnisaes gi
arbres séculaires où cuuvres-les de
Tune de ee ot de verge, placez.
de dix milles en dix miliey drs pue
Qui touchent aux nues, et vous com.
menterez à avoir une idée des Mon-
tagnes Rocheuses. Huis dans cette
masse de roc. <reuser des gwiffras
profonds de centaines de pivde: dun
cette prison asx murs infran
sables, enfermez-y les torrente
Plus impetueux; dans ces gorge:
Géantes, lachez les cataractes ‘es
Plus furieuses; dichainez si vous le
voulez les chutes d'enu lea pus] nême temps 4 e la persévérance de-ragissantas, et vous croirez avr viontiers du premier transcontinenune conception de res Montagnes tal, dane cette entreprise que tousheuses. en fare des obstacles apparemmen’Xn quelque partie que cons 050. surmontabies, vousicnt alors 8 lade quelque cuté que vous jetiex le “ine.
regard, dune quelque dire-tion ques Le hemi de far suit le contaur desveus porticz la vue, vous ne vover auffres et «il trouve aur sa route
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du Si LLaurent
Ottawa, 11.——læ projet de la

canalisation du valut-Laureut a
été débattu à la Chambre des
l'ammuves, au congrès américain,
et, bler, le nénateur Caugrain à
vertement critiqué une lettre du

préuident Harding sur cette ques.
tion, au Sénat. “Ce projet,” a-t-
dit, “cobterait autant que deux
chumins de fer comme le Pacifi-
que Canadien, quatre canaux

couume celul du Panam et leu
bénéfices ne seront pas, aux dires;
wher de res partivaus Jes plus
convalucus, suffisants pour dé
frayer cette entreprhe.  L'appro-
bation du projet pur lu Comtis-
sion iuternationale en fait’ une
uestion opportune pour le peu.
ple canadien.” '

Jesénateur Caugrain affirma
qu'il ue parlait pas an point del
vue de Montréal ou des Intérêts
‘e lu métropole maiu après avoir
étudié longuement ce projet et
toutes autres entreprises de navi

w'y ent intéressé financièrement.
“ky Commission internationa-

le,” u-til dit, “a approuvé un ca
nal de 25 pieds de Montréal au
lac Ontario er se banant sur cv
projet elle à fixé un coût appro-
ximatif, mais ce n'est là que le
huitième de la route navale que
l’on se propose de construire, dit
le sénateur Casgraiu. Le but du
projet est de permettre aux océa-
niques de #e rendre de Montréal
À lu tête des grands lacs sank ar
rêt. L'enthousiasme des états de
l'ouest pour cette entreprise ne
# base pus ur la connainaunce
des faits” Le sénateur parla du
voyage des représentants des états
de l'ouest, l'automne dernier, et
dit que ces visiteurs  connaie-
saierit à peine la question de Ju
navigation. “Le projet ne héne-
fier qu’à une œule partie de la
province d'Ontario,” déclare le sé
uateur Casgrain. “Le canal de la
Baie Geurgieune n'est pus plus
possible et la construction i ca
nal Welland à été son coup de
mort”,

Traltant ensuite de l'énergie
électrique, le sénateur Casgrain
dit que, dans sou rapport. le Co-
lonel fooper prévoit une produc
tion totale de 5 milliona de che-
vaux Yapeurs tandis que d'autres
croient que cette production ne
sera que de ji millions. M. R.-W.
Wilron, de Montréal, qui exploi-
chevaux vapeurs aux cèdres, et. 
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C'est pour les touristes cependant
que des montagnes, seulement dal 4 pan de montagne. à! le perce d'un
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me les ontagnes Rocheuses offrent
montagnes et to jure des Mudd Lune’ de mille ou de dix mille pics| ¢ plan d'attruits. Ceux-ci peuvent
tagues. On dirait parfois que Ou been il crecrers dans le roc n effet

y

pratiquer tous les «porte
masse ve d'effronder; or les dirais 724 à cinq nulles et demi pour|t cela das le cadre je plus ma
si yrèe soi, qu'on éroirait potsoirjeuiter un ur inutile. L'obstac" rnifigne qu'ils peuvent désirer. L’al-
des ‘wicker de la main. Elles som Lgl Gey hissable, qu’il saute inisrne, le voit, la pêche, la chasse,
of doutes et ai grandes, qu'on prend [red eric au moyen d'un pont 0 ‘équitation et les bains sont à la
rat parr dea ruisseaux, Boag d'un vind ve. Les avalanches mena
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ne grande autorité en In mats:
vw, pffirmeque l'exploitation d'un
theval-yapeur dang gette entrepri-
se du Saint-Laurent coûtera 300

A quand

vont lue choses, la paix ne sem

la Paix
en

|

Irlande
Dublin, 18.—De lu façon dont

blu pas prochaine en Irlande. Le
Dall Eireann n'a pan encore “Sus-
si à trouver une base solide pour
édifier un accord satisfaisant eu-
tre leg deux factions rivales,
Danu le rapport qu'il à pré-

senté hier, un des comités «de In
paix 'est borné à aunoncer que
les deux parties out tenu onze au
sembléex sans pouvoir trouver lu
buse d'accord recherchée. Ido
plus, ellen ne se wont par enten-
dues pour exposer dans un rap-
port conjoint les raisons de leur

non réneuite, .
Les partisans du traité anglo-

irlandais avaient préparé un rap-
port dé lenr cas, mais il Mit déci-
dé de n’en prendre conuaissance
que pur la réception d'un rapport

le» républicains

Le Dail Eireann va donner au-
jourd’hui son attention à ces
deux rapports
On west demandé, hier après-

midi, si la trève, conclue jusqu’à
mercredi, allait être continue
jusqu'à aujourd'hui au moins,
mais le Dail, par la voix du speu-
ker MacNeil, à fait savoir qu'une
telle question comporterait l'ud-
mission d'un état de guerre re
connu avant louverture de la
conférence. La trève, admet le
Dail Eireann, est plutôt une
auire privée entre les deux fac
tlon« rivales de l’armée républi-
caine irlandaise, et M. Arthur
Griffith, président de
blée a déclaré qu'il fulluit aban-
donner Lu “chon aux militaires.
Uue telle situation fuit crain-

dre la reprine des hostilités, of
la ville de Dublin west préparée
à loute éventualité,

Tondres, 11.—Ie gouvernement
ù été vigoureusement attaqué,
hier woir. pour avoir fuilli à ln
tâche d'assurer In protection vou-
lue aux troix officiers britauni-
ques qui ont été enlevés récen-
ment en Irlande at cours des.
troubles,
Répoudant à l’uttaque. M. Aus

ten Chamberlain, leader du gou-
Sernement a répété que le géné
ral Sir Nevil Macready. comman-
dant. britanifique en Irlande,
avait vu les représentants du gou-
vernement provisoire et du parti
républicain et que ce, dernier
lui avalent affitmé une rien con
naître de l'ingident, ajoutant
qu’ils faisaient tout leur possi.

  à 423 dollars, Sur la Saint-Mau-
vice. dans Québec, l'exploitation

rent ne peut pas concurrencer le
Naint-Mauvice.

Le sénateur Cusgrain  signala
tnauite lex dommages cnosidéra-
bles que catserait l’inondation de
20 milles deren de terre dans la
région et dit qu'il faudrait dépen-
ser des sommes énormes pour
protéger lex rives du cunal, con-
tre lex inondations. “Je le de
mande en tonte nincérité,” ajou-
ta le nénateur Casgrain si co ca-
nul ent construit, est-ce qu'il y au-
ra un boisseau de blé de plus qui
p'ansera qur le Saint-Laurent ?”
Le sénateur à terminé le débat,
qu'il à ajourné à demain, alors
qu'il continuera son discours.

——_—
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INCENDIE A VICTORIA

= 2e 1, —

Victorig, C-A., H.—Dey dom:

mages qui vont dépasser les X230,
000 ont été caunés par un incen-

die qui a visité, bier. matin, l’é-
difice Arcade, duuix le centre con-
mercial de la ville. Le feu était
roux contrôle à huit heures, l'In-
sieurs bureaux ont été compiète-
ment détruits. Ceux de la ham:
re de Commerce de Victoria
‘mt du nombre.

[PN
UN COUP D'ETAT
 

 

Rome, 11,—Une depho de Ba.

une république indépendante de
Creatie et formé un miuistère.

UNE CRISEENPERER

Téhéran, Perse, 11,—Les mem-
bres du cabinet, à l'exception du
ministre «Me lu guerre, ont envoyé
hicau séhah des télégrammes
PM © annopcer ledr démission. 

|

mme

arne ecoute que $N5 et le Buint-Lau- |

°ri au ‘’’Tempo'’ annonçait hier, [docteur Tremblay, de Ste-Anne.
que les Croates avaient proclamé|Celui-ei donna lex premiers soins

guère n'avait pas paru tsop souf-

quête, qui à été tenoc lier matin,
8008 la présidence tu coroner Jo-
licoeur, fut qu’il avait succombé
à un choc nerveux produit par
des brûlures

ble pour x‘ussurer der fuits.

Brulé vif a
Ste Anve

Albert Giguère, un garçonnet de
trois ans et demi tombe dans|
une cuve d'eau bouillante et
succombe.
Un enfunt de trois ans et demi,

Albert Giguère, dont la mère, ma
lume Giguère, a épousé en se
sondes noces M. Joseph Morel.
menuisier de Ste-Anne de Beau
pré, à trouvé la mort dans des cir-
‘onstances tragiques, hier matin.
Mardi après-midi, l'enfant en-
rait chez M. Norbert Simard.
-anneur, demeurant tout près de
is maison de ses parents. A l’en-
trée de la maison il y avait une
wve d’eau bouillante comme lea
tanneurs généralement dans leurs
boutiques. M, Simard et sa fem-
me étaient alors dans une autre
pièce, et, on ne sait trop comment

  
contrairement aux habitudes de
la maison était restée découverth.
Le jeune Giguère avait de l'eau

pousser des cris déchiran's
attirèrent à lui M. et madame Si-
mard. Comme il était brûlé et
presque sans connaissance, on le
transporta immédiatement chez
lui et on appela à son secours le

et espérait que l'enfant nllait se
rétablir, mais dix heures plus
tard, il était mort. Le jeune Gi-

frir et le verdiet* rendu à l'en  

  

 

159 Avenue Pie IX, Montreal.

IL CROYAIT NE Aux Assises
JAMAIS REVFNIR ~~Criminelles
À LA SANTE |
—

CPRUIT-A-TIVES LE REMUT
SUR PIED

“Je wouffriu trois ans de
pepaie,

Us ait me conseilla de preu-
dre du Fruit-u-tives,
avoir pris deux boîtes j'étuit beau- ;
coup po Ma digestion ot ma pouse À Me Taschereau, il déclara
venté sont parfaites.”

GASPARD DUBARD.
50. la boîte : les 6, $2.50. Bol-

Te essai he.

Chea toug les marchands ou
expédié sans frais par lu poste
par Fruit-u-tives, Limitée, à Ot-
tawe.

Mais, il y a quelques mois, Sa
Saiuteté Benoit XV conférait an
ligne pasteur de SteMarie de
Beaute l'honneur de la Prélatore.
La paroisse se réjouit grandement
de cet honneur fait à son curé
et elle s'apprêtait à le fêter digue-
ment, quand Non
Cardinal Bégin, dout la présen-
ve à SteMarie étuit attendue
bour réhataser l'éclat d'une telle
‘ête, dut partir pour Rome, appe-

Je consultai un médecin
ét prie ves médicaments, mais Je
ne m'en portal pag mieux.

mre ren

é pour le

‘hoisir un successeur à Benoit
La démonstration fut alor:

etardée et on décida d'attendre
“u mois de mai pour joindre dans
me même commémoration vin

auront l’un et
‘autre leur place bien nuque
‘anr les annales de la Paroisse de
Ite-Marie: lea 25 années de cure
‘6 Mgr Feuiltault, son investitu
© comme prélat de Sa Nainteté

bénédiction d'un
'u Sacré-Coeur, celle d’un nouvel
pital, celle d'un nouveau pont
‘a fer à l'entrée du village. Au
ant d'événements qui, pris er
‘articulier, auraient pu donner
‘leu à des fêtes vomme on en
“oit rarement une paroisse. .
Le monument du  Racré-Coeur

“era une oeuvre d'art dont
tlorifieront A juste titre len pa-
roissien de Ste-Marie Le nouvel

l'enfunt tomba dans la cuve, us] hôpital eat érigé sur la butte à
l'entrée du village.
de la Charité vout en prendm-

Su fondation comble un
jusqu'à la ceinture, et se mit à ‘vide Qui se faisait trop vivement

qui: sentir dans la paroisse et dans le
Enfin, le nouveau pout

en er remplace celui qui a
vinporté par les flots, lora des fa-
Incuses inondations de 1917, alors
que la Chaudière, wortant à doux
reprines de son lit, avait empor
té non seulement le pont mais
Piusieurs habitations de Nie.Ma
rie, détrulrant aussi fu récoite.

—fum-nn

UN. BONI EST REDUIT

*v.

charge.

comté.

‘vénements qui

Londres,

similaire de l'autre faction, celle Sainte Marie de

Beauceen fiesse
Des fêtes comme jamais on pen

vit de semblables dans cette pa-
roisse et peut-être dans (out
comté, sout eu préparation pour
les mardi et mercredi, 23 et 24
mai, alors que Ste-Marie de Beau-
ec fêtera son pasteur, Mgr J.-E.
Feuiltault. à l'occasion du vingt-
‘inquième anniversaire de Uarei-
vie de eo dernier dans lu parois
« et de kon

prélac de Sn Sainteté, alors que
Son Eminence de cardinal Bégin
bénira un nouvel hôpitgl et une
statue du Nacré-Coeur, et que se-

l’anseur- » Ps auxai béni le uouveau pont en
fer jeté sut lu rivière Chaudière,
Dex vommités ecclésiantiques et
civiles usrintéront à toutes
cérémonies, qui donneront Heu à
un dhéploimeut splendide.
D y a vingt-cinq ans déjà que

Mer Feuiltault divige la parois
se de Nte-Marie de Beauce.
baroissiens ne pouvaient Jas wan-
quer l'occusion de témoiguer leur
gratitude À ce prêtre
ot dévoué qui a semé chez eux
tant d'oeuvres durables.

|

N'eft
été que l'occasion de cet anuiver-
safre, ils en efusent profité pour
fêter leur curé.

investiture

conclave qui

—

11.—La Nouvelle-Zé-
lande à dévidé de réduire de 5
shillings par semaine le boni des
ouvriers et d'un peu plus de 2
(se celui dea ouvrières.

Après en

voinine

distingué

Firinenco

monument
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Québec
Suite de la page 1

4ui denieure près du exp de Ké-
connaître un nommé Sabatori,
nogami.
‘Mike Stephanoë fut le témoin

suivant. C'est lui qui eouchait
dans la même partie du camp
Yue cells où se trouvait Kostinian,
I Feconts,à la cour, ce que nous
avous relaté il y @ quelques ue-
naines, toutes leu péripéties du
meurtre de ce dernier. En ré&

que le camp était habité par cinq
individus, Yvan Kerchuck, Ivan.
nica Kerchuck, Kolotellos, Yasko
ct Constantine Eschuli, dont
deux, Usehuli et Ivannica Ker-
chuck, avaient passé la soirée en
dehors pour la première fois, L'un
‘le ces deux roumains était petit
et l'autre grand. Le témoin 4
déclard aussi à Me Taschereau
qu’il'connaissait un nommé Saba-
tori, deméurant Près du camp,
chez qui les russes et les rou-
mains avaient l'habitude d'aller,
A 4,30 heures, l'honorable ju-

ge Mohet ajourna la Cour À ce
matin. 6

——
L'EMPRUNT A LA

LA RIVIERE-DU-LOUP
Le vote surle référendum rela-

tif à l'emprunt de $200,000, vest
continué tonte la journée d'hier,
À la [iv ière-du-Loup. Le résul-
tat final a été celui que l'on atten
dait, mais boty, plusieurs, le chir-
fre de la mjorité a és toute une
surprise. ll était évident que les
coniribuables sp prononceraient
‘en graude partie en faveur de
l'emprunt, mais ceux qui s'oppose
ssient au projet, étaient loin de
s'attendre à rencontrer une nifurte opposition. Le dépouille-
ment du scrutin à fait voir que
420 citoyens avaient déposé leur
bulletin et que sur ce nombre
88H avaient voté pour l'emprunt
et 39 contre.
Dan Pon voit que les parti-

seus du statu quo avaient déplo
Né loutes leura forces et qu'ile
étaient ‘l'infirme minorité. Une
autre contestation non moins in-
téressaute, c'est la majorité ob-
tenue en valeur de Propriété im-
posable. Un relevé de l'évalua-
tion de ceux qui.sont venus aux
urnes, établit que la Majorité en
valeur de propriétés est plus d’un
million de dollars,

Le résultat d'hier soir est douc
une grande victoire pour ceux
qui favorisentl'entretien et l'amé-
lioration des rueg ot il est cunuo-
lant de constuter que ces derniers
sont l'immense majorité à la IH-
vière du Loup. Cette petite vil-
le vi belle et ui prospère a donc
tous les éléments qu’il lui faut
pour continuer de ge développer,
et de se maintenir dans un état
qui ne soit pastrop en contradie-
tion avec la beauté naturelle dent
elle a été dutée.
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SOYEZ JOLIB | CHAN.
GEZ VOS CHEVEUX

GRIS EN NOIR
Essayez la vieillerecetie favorite,
au Thé de Sleuge et de Boufre
de grand ’'mire.
Presque tout le monde sait

que le thé de Sauge et Sorfre,
trés bien comosés, ramène à
leur couleuret lustre naturels,
les cheveux qui sont défrai-
chis, fendillés, ou grisonnants.

Il y a des années, la seule
manière de aire ce mélange é-
tait de le faire à la maison ce
qui est ennuyeux et malcom-
mode. Aujourd'hui, en re-
mandant à n’importe quelle
pharmacie le Composé de
Wyeth au Saugeet ay Sou.
fre, vous aurez une grande
bouteille de cette ancienne re-
cettg fameuse, perfectionnée
par l’addition d’autres ingré-
dients, et à un coût minime.

Nerestez pas grisonnants |
lEesayez-le ! ersonne ne
rcllement et
peut {ire que var uvez noir.
vos cheveux, tantil agit natu-
rellement et d’une manière u-
niforme. Vous humectez une
éponge ou une brosse douce ct
voustirez vos cheveux, en pre-
nantune petite touffe à la fois,
le matin les cheveux gris ont
disparu, et après une ou deux applications vos cheveux de-
viennent noirs, lustrés et at.
trayants.

 


